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REVUE DE PRESSE 
25 janvier 2026 

 

Chers amis du CIL Centre Presqu’île, 

Voici comme chaque semaine la revue de presse du CIL-CPI. 

N’hésitez pas à réagir par mail à celui par lequel vous avez reçu cette revue de presse, nous 
serons heureux de prendre en compte vos avis et suggestions qui pourront orienter nos actions 
auprès des pouvoirs publics. 
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Actu Lyon – 20 janvier 

Lyon. Une borne d'accès ZTL complètement hors-service 
en Presqu'île après un énième accident 
Même pas deux mois après son activation, la borne d'accès à la Zone à Trafic Limité (ZTL) de la rue 
Childebert, en Presqu'île de Lyon, ne fonctionne plus. En cause : un accident. 

 

Même pas deux mois après son activation, la borne d’accès de la rue Childebert à Lyon est hors service. (©Ludivine 
Caporal/actu Lyon) 

Par Ludivine Caporal Publié le 20 janv. 2026 à 16h50 

INFO ACTU LYON.  Après les multiples accidents avec la borne de la rue Gentil, c’est au tour de celle 

de la rue Childebert de faire parler d’elle.  

Recouverte par une large plaque en ferraille, cette borne d’accès à la Zone à Trafic Limité (ZTL) de la 
Presqu’île de Lyon, activée fin novembre, est déjà hors service. Les automobilistes n’étant pas 

« ayants droit » peuvent ainsi s’engouffrer sans mal dans le centre-ville et, ce, depuis deux semaines. 

 

« La borne était baissée et s’est relevée d’un coup sous mon véhicule » 
Un accident de la circulation impliquant la borne de la rue Childebert s’est en fait produit mardi 6 
janvier. 

L’automobiliste concernée assure que la borne s’est « déployée brusquement » sous son véhicule, 

« sans émettre aucun signal sonore ni lumineux » alors qu’elle circulait « ce qui a projeté la voiture en 
hauteur et causé de très importants dégâts matériels, ainsi qu’une ITT. » 

https://actu.fr/auteur/ludivine-caporal
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/ztl-a-lyon-accidents-en-serie-cette-borne-d-acces-deja-percutee-a-trois-reprises_63045181.html#google_vignette
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-la-ztl-s-assouplit-face-aux-critiques-plusieurs-changements-a-venir-en-presqu-ile_63459754.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123


« La borne était baissée et elle s’est relevée d’un coup sous mon véhicule ce qui est extrêmement 
dangereux », appuie-t-elle dans son témoignage, posté sur les réseaux sociaux dans l’objectif d’en 
rassembler d’autres.  

Renforcement de la signalisation 
De son côté, la Métropole de Lyon réfute cette version et affirme que « la personne n’était pas ayant 
droit et est passée au feu rouge, d’où le fait que la borne s’est relevée. » 

« La signalisation a été renforcée sur l’ensemble des bornes d’accès à la ZTL. D’autres mesures 
d’amélioration de la perception (renfort de signalisation horizontale, verticale, lumineuse) sont en cours 
d’étude », est-il expliqué à notre rédaction. 

 

La remise en fonction de la borne n’a pas encore été programmée. (©Ludivine Caporal/actu Lyon) 

La remise en fonction de la borne, accidentée depuis ce 6 janvier, ne serait pas encore programmée. 
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Actu Lyon – 20 janvier 

Lyon. Hommes armés arrêtés à Perrache, tueurs à gage... 
Ce que l'on sait du bain de sang évité 
Un possible règlement de comptes a été empêché de justesse près de Perrache à Lyon dans la 

nuit de dimanche à lundi.  

 

Cinq hommes lourdement armés ont été arrêtés dans la nuit de dimanche à lundi à Lyon. (©ERIC BERACASSAT/ AFP) 

Par Nicolas Zaugra Publié le 20 janv. 2026 à 11h55 

Cinq hommes lourdement armés qui sont de possibles tueurs à gage, deux appartements 

« planques » découverts, des armes cachées, un projet de règlement de comptes mortel et une 

guerre de territoire sur fond de narcotrafic : la police a empêché un bain de sang dans la nuit de 

dimanche à lundi 19 janvier à Lyon. 

La brigade antigang a arrêté quatre Colombiens de 25 à 30 ans lourdement armés près de 

la gare de Perrache dans le 2e arrondissement. Les suspects seraient liés à un baron de la 

drogue, Karim Ben Addi, alias « Fiston », suspecté d’avoir téléguidé une série d’actions 

criminelles depuis la Colombie où il est incarcéré. 

 

Arrêtés près de la gare de Perrache et dans un appartement 

C’est à proximité d’un parking de la gare SNCF de Perrache que la police a opéré un 

précieux coup de filet dans la nuit de dimanche à lundi. Dans ce secteur du 2e arrondissement, 
un règlement de comptes sanglant a été probablement évité de justesse il y a quelques heures.  

https://actu.fr/auteur/nicolas-zaugra
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-des-hommes-lourdement-armes-arretes-pres-de-perrache-un-carnage-evite-de-justesse_63719925.html#google_vignette
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123


La police a interpellé quatre hommes de nationalité colombienne dans une voiture volée. Les 
suspects étaient lourdement armés et venaient de passer plusieurs heures en observation. Sans 
doute avant de passer à l’acte.  

Un cinquième homme a été arrêté dans un appartement du 2e arrondissement qui servait de 
« planque ». Le commando avait aussi un autre logement dans le 7e. Les enquêteurs ont 
également retrouvés des armes. Ils sont soupçonnés d’être des « mercenaires » ou des « tueurs 
à gage » recrutés en Colombie par un narcotrafiquant détenu dans ce pays d’Amérique latine, 
principal producteur de cocaïne, a précisé une source policière citée par l’AFP. 

Ce n’est pas la première fois que des personnes d’Amérique latine sont impliqués dans ce type 
d’aventure criminelle. Deux anciens militaires colombiens, eux aussi soupçonnés d’être des 
tueurs à gage, avaient déjà été arrêtés fin 2024 dans la banlieue de Lyon à Décines. 

 

Des liens avec un narcotrafiquant actif à Lyon 

Ces suspects seraient liés à Karim Ben Addi, alias « Fiston », suspecté d’avoir téléguidé une série 
d’actions criminelles dans un large rayon géographique autour de Lyon, révèle Le Monde lundi. 

Votre région, votre actu ! 

Recevez chaque jour les infos qui comptent pour vous. 

Le narcotrafiquant est actuellement incarcéré en Colombie où il s’est réfugié en 2022. Mais 
l’homme originaire de La Duchère, visé par une notice rouge Interpol, continuerait ses actions 
depuis l’Amérique Latine pour ses affaires de stupéfiants en France. Il doit être extradé pour 
comparaître devant la cour d’assises de Lyon. L’homme n’est pas un inconnu de la justice, il avait 
été arrêté en 2015 lors d’un gofast par cette même brigade antigang. Il est depuis devenu une 
figure du banditisme lyonnais. 

 

La guerre des narcotraficants à La Duchère 

L’arrestation de ces cinq suspects serait aussi en lien avec la guerre qui fait rage à La Duchère 
dans le 9e arrondissement où plusieurs narcotraficants se disputent le territoire. Parmi eux, 
Karim Ben Addi et d’anciens associés devenus rivaux. 

En novembre 2025, un jeune homme a été tué à Ecully dans le quartier des Sources à deux pas 
de La Duchère lors d’une rafale à l’arme automatique. Les suspects n’ont pas été retrouvés. En 
juin 2022, une fusillade à l’arme de guerre avait fait deux morts devant une barre d’immeuble 
avenue Sakharov à La Duchère. Plus récemment, en mars 2025, un homme a été tué à 

l’arme à feu place de l’Abbé-Pierre. 

Le 24 septembre 2022, la police empêchait un règlement de comptes en arrêtant deux 
complices à scooter, dont un armé d’un pistolet, alors qu’ils suivaient un concurrent dans le 
quartier. 

 

  

https://www.lemonde.fr/societe/article/2026/01/19/un-commando-colombien-interpelle-a-lyon-sur-fond-de-guerre-de-territoire-entre-narcotrafiquants_6663243_3224.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/ecully_69081/lyon-des-coups-de-feu-en-rafale-en-pleine-rue-devant-un-restaurant-un-homme-tue_63430350.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-il-a-pris-une-balle-dans-la-tete-il-est-mort-les-videos-glacantes-de-la-fusillade_51731485.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-un-homme-tue-par-balles-tireur-en-fuite-profil-de-la-victime-ce-que-l-on-sait_62350358.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-un-homme-tue-par-balles-tireur-en-fuite-profil-de-la-victime-ce-que-l-on-sait_62350358.html
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___________________________________________________________________________________________________ 
L’Essentiel Lyon – 19 janvier 

Aux Archives de Lyon, la ville se 
raconte un lundi par mois 
Rédigé par Léo Mourgeon   

 
La Société d'histoire de Lyon prend possession des lieux un lundi par mois (crédit : AmL). 



La Société d’histoire de Lyon ouvre son cycle 2026 avec une conférence accessible 
à tous pour découvrir un pan méconnu du quotidien d’autrefois. 

 

CE QUI SE PASSE 

• Ce lundi a  18h15, les Archives municipales accueillent la 1ʳᵉ conférence de l’année de 
la Société d’histoire de Lyon. Le the me paraî t discret, mais parle a  tout le monde : les 
enseignes des boutiques lyonnaises entre le XVIᵉ et le XVIIIᵉ sie cle. 

• A  une e poque ou  peu savaient lire, ces images colore es guidaient les habitants dans les 
rues, indiquaient les me tiers et racontaient de ja  une forme de publicite . 
L’historien Olivier Zeller, pre sident de la socie te , montrera comment ces 
symboles façonnaient le paysage urbain et la vie e conomique. 

• « Une enseigne, ce n’est pas un détail décoratif, c’est la mémoire visuelle d’un quartier », 
explique-t-il. L’entre e est gratuite place des Archives (Lyon 2ᵉ), dans la limite des places 
disponibles, et la confe rence dure environ 1h45. 

 

CE QUI COMPTE 

• Derrie re cette soire e se trouve une des plus anciennes associations de Lyon. Ne e en 
1807, la Socie te  d’histoire de Lyon re unit aujourd’hui universitaires, archivistes et 
simples curieux souhaitant rendre l’histoire locale vivante et compréhensible. 

• « Nous ne travaillons pas pour les étagères, mais pour les habitants », re sume Olivier 
Zeller, par ailleurs professeur e me rite de l’universite  Lyon II. Les membres se retrouvent 
chaque mois pour partager des recherches, publier un bulletin et organiser des visites 
de terrain. 

• « Lyon change vite, et connaître son passé aide à mieux décider de son avenir », ajoute le 
pre sident. Cette de marche collective a permis de sauver des archives, d’e clairer 
des débats urbains et de transmettre des récits absents des manuels scolaires. 

 

À VENIR 

• Le programme 2026 explore les grandes questions lyonnaises : la soierie et ses luttes 
sociales, la diplomatie me diterrane enne, la place des femmes dans l’histoire locale ou 
encore la conservation des archives numériques. 

• Ces rendez-vous dessinent une ville faite de travail, d’e changes et de me moires 
multiples. Prochain arre t le lundi 23 février, avec une confe rence sur le monde ouvrier 
de la soie avant les Canuts. 

 

  

https://www.archives-lyon.fr/evenements/lenseigne-lyon-xvie-xviiie-siecle
https://www.archives-lyon.fr/evenements/lenseigne-lyon-xvie-xviiie-siecle
https://www.societe-histoire-lyon.org/descriptif
https://www.societe-histoire-lyon.org/conferences
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Lyon Capitale – 23 janvier 

La Ville de Lyon s’apprête à végétaliser l’allée nord de la place Bellecour 
Julia Paret - 23 janvier 2026 

   

1,3 million d'euros seront investis pour végétaliser la place Bellecour. Au programme : des arbustes et des fosses, 
mais pas d'arbres. 
 

La végétalisation de la place Bellecour demeure un sujet central. Le 22 janvier dernier, le Conseil 
municipal de la Ville de Lyon a validé le lancement de la végétalisation de l’allée nord de la célèbre 
place lyonnaise. 

Bien que la place a fait l’objet d’un réaménagement entre 2000 et 2014, la Ville de Lyon est 
consciente que « l’aménagement actuel ne répond toutefois pas pleinement aux attentes exprimées en 
matière de confort d’usage, de fraîcheur et de présence du végétal » apprend-on par voie de 
communiqué. 

Contraintes patrimoniales et d’usages 
En attendant « un projet global de transformation à l’échelle de l’ensemble de la place », la partie nord 
de la place, sur un linéaire de 230 mètres soit une superficie de 3500 m2, va être réaménagée. Sur 
cette portion de la place qui accueille déjà 42 chênes, des pieds d’arbres seront renaturés par la 
construction de fosses de pleines terres continues et des strates végétales basses et arbustives seront 
implantées. 

https://tribunedelyon.fr/auteur/juliaparet/
https://tribunedelyon.fr/urbanisme-immobilier/place-bellecour-les-premieres-images-du-projet-anti-canicule-et-sans-arbres/


Il est précisé que ces aménagements seront conçus « dans le respect des caractéristiques patrimoniales 
du site et des contraintes liées aux usages, aux flux piétons et aux manifestations accueillies sur la place ». 
Les ambitions de verdissement de la place, largement plébiscitées par les Lyonnais, avaient en effet 
été revues à la baisse en raison de la présence du parking souterrain, du métro et des contraintes 
architecturales imposées par le périmètre Unesco. Faute d’une véritable végétalisation, la place a été 
ombragée avec l’œuvre Tissage urbain, afin de limiter l’ilot de chaleur. 

1,3 million d’euros pour végétaliser l’allée nord de Bellecour 
Cette décision a suscité de vives critiques envers le maire candidat à sa réélection, Grégory Doucet. 
Son adversaire politique, Jean-Michel Aulas, a récemment fait part d’un projet de végétalisation très 
ambitieux pour cette place, afin de « réparer un déni de démocratie », assure-t-il. 

La Ville de Lyon affirme que « les services de l’État compétents au titre du site classé ont exprimé un 
accord de principe sur une végétalisation limitée au mail nord ». Le projet prévoit d’assurer « la 
cohérence avec l’évolution future de la place, par le maintien des revêtements existants ». 

Pour réaliser ce projet, estimé à 1,3 million d’euros, une convention de transfert de maîtrise 
d’ouvrage sera conclue entre la Métropole et la Ville afin que cette dernière devienne le maître 
d’œuvre principal. Le début des travaux est envisagé au quatrième trimestre 2026. 

_________________________________________________________________________________________________ 

Lyon Mag – 22 janvier 

Place Bellecour : la Ville de Lyon lance la végétalisation de l’allée nord, 
découvrez le projet 

Perspectives @ERANTHIS 

La Ville de Lyon franchit une nouvelle étape dans la transformation de la place Bellecour. 

Réuni ce jeudi 22 janvier, le conseil municipal a adopté une délibération actant le lancement de la 
végétalisation du mail nord de la place, ainsi que le principe d’un transfert de maîtrise d’ouvrage de la 
Métropole de Lyon vers la Ville de Lyon, chargée désormais de piloter le projet. 

https://tribunedelyon.fr/edito/edito-place-bellecour-larbre-manquant-qui-cache-la-foret/
https://tribunedelyon.fr/edito/edito-place-bellecour-larbre-manquant-qui-cache-la-foret/


Cet aménagement s’inscrit dans la continuité des premières interventions menées dans le cadre du 
budget participatif et vise à répondre à des attentes récurrentes en matière de confort, de fraîcheur et 
de présence végétale sur l’une des places les plus fréquentées de la Presqu’île. Le réaménagement 
actuel, réalisé entre 2000 et 2014, est en effet jugé insuffisant face aux enjeux climatiques et aux 
usages contemporains. 

Le long de la rue de la Barre, le projet porte sur un linéaire d’environ 230 mètres, soit près de 3 500 
m2, et concerne un secteur comptant déjà 42 chênes. Il prévoit la renaturation des pieds d’arbres par 
la création de fosses de pleine terre continues, ainsi que l’implantation de strates végétales basses et 
arbustives adaptées au changement climatique. 

 
L’objectif affiché est double : améliorer le confort thermique tout en respectant le caractère 
patrimonial et les usages événementiels de la place. 

Les études préalables ont confirmé la faisabilité du projet. Les services de l’État, compétents au titre 
du classement du site, ont donné un accord de principe pour une végétalisation limitée au mail nord, 
dans l’attente d’une réflexion globale sur l’avenir de l’ensemble de la place Bellecour. 

Le coût prévisionnel de l’opération est estimé à 1,3 million d’euros, incluant les études et les travaux. 
Les études de conception doivent être engagées au premier trimestre 2026, pour un démarrage des 
travaux envisagé au quatrième trimestre de la même année. Tout cela bien sûr, conditionné à une 
éventuelle victoire de Grégory Doucet aux élections municipales. 

__________________________________________________ 

Comme chaque semaine, nous vous proposons de revenir sur des articles de la revue Lyon 
Centre Presqu’île qui résonnent avec l’actualité. Cette semaine, un article de Mme Annick 
Vachon écrit 1981 à propos de la place Bellecour, qu’elle et sa famille connaissaient déjà très 
bien pour y habiter depuis longtemps et dont nous saluons le travail ! 

Au passage, un article d’archive d’Actu Lyon de 2022 sur le même sujet. 

https://www.lyonmag.com/profil-personnalite-lyonnaise/504/gregory-doucet


 
 



Actu Lyon (archive) – 4 mai 2022 

PHOTOS. Des voitures partout : quand la place Bellecour 
de Lyon était un parking géant 
Historiquement piétonne, elle était devenue un parking dans les années 60, quand la voiture était 
reine à Lyon. Un parking souterrain a permis d'y chasser la voiture. Archives. 

 

La place Bellecour était un parking dans les années 60. Ici, on voit des voitures sur la célèbre place de Lyon en 
parallèle du chantier du parking souterrain mis en service en 1967. (©Wikimedia/ Bibliothèque municipale de Lyon) 

Par Nicolas Zaugra Publié le 4 mai 2022 à 7h10 

Il faut remonter aux années 60 pour se souvenir du visage de la place Bellecour et ses voitures 

stationnées au milieu de ce bijou du patrimoine. Les écologistes qui dirigent aujourd’hui Lyon, et qui 
veulent réduire massivement la place de la voiture dans la ville, s’étrangleraient devant de telles 
images. 

Alors que les élus lyonnais réfléchissent aujourd’hui à réduire encore plus la circulation automobile sur 
la Presqu’ile (projet de piétonisation, rive droite du Rhône…), les années 60 sonnent comme l’âge d’or 
de la voiture notamment avec le développement de la Part-Dieu et les déplacements quasi 
exclusivement par ce moyen. 

 

La voiture reine sur les places de Lyon 
À l’époque, la place Bellecour, mais aussi la place Antonin Poncet qui est voisine, accueille les 

visiteurs de la Presqu’ile.  

Dans les années 80, il était encore possible de laisser sa voiture sur la place Antonin Poncet. C’est au 
début des années 90 qu’il n’est plus possible d’y mettre sa voiture au profit de nouveaux espaces 
dédiés aux piétons et aux transports en commun. 

https://actu.fr/auteur/nicolas-zaugra
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/en-presqu-ile-le-maire-de-lyon-gregory-doucet-veut-pietonniser-partout-ou-c-est-possible_50594246.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-quel-visage-pour-la-transformation-des-quais-du-rhone-rive-droite-on-en-sait-plus_48977942.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-il-y-a-plus-de-45-ans-ouvrait-le-centre-commercial-part-dieu-il-ressemblait-a-ca_50500766.html
https://numelyo.bm-lyon.fr/BML:BML_01ICO001015cf52bcf6ca99?&query%5B0%5D=place%20Antonin-Poncet&hitStart=175&hitPageSize=16&hitTotal=246
https://numelyo.bm-lyon.fr/BML:BML_01ICO001015cf52bcf6ca99?&query%5B0%5D=place%20Antonin-Poncet&hitStart=175&hitPageSize=16&hitTotal=246


 

La place Bellecour avant la mise en service du parking souterrain. (©Archives de Lyon) 

 

La place Bellecour servait de parking de plein-air avant qu’un parking souterrain ne soit construit sous la 
place. (©Wikimedia/ Bibliothèque municipale de Lyon) 



 

La place Antonin Poncet pleine de voitures avant de devenir un espace piéton au début des années 
90. (©Wikimedia/ Bibliothèque municipale de Lyon) 

 

Un parking souterrain à Bellecour à la fin des années 60 
C’est en septembre 1967 que la voiture devient bien moins visible sur la surface de la place, la plus 
grande Lyon, avec l’inauguration d’un parking souterrain.  

Dès 1932, un architecte lance d’ailleurs un projet de parking sous la place Bellecour, même s’il n’est 
réalisé qu’en 1963 par le maire de l’époque Louis Pradel. Le parking propose 2 000 places et permet 
de réduire la place de la voiture sur la Presqu’ile. 



 

 

 

 

https://static.actu.fr/uploads/2022/05/parking-bellecour-2.jpg
https://static.actu.fr/uploads/2022/05/place-bellecour-parking-3.jpg


 

 

 

Le chantier du parking souterrain de la place Bellecour. (©Wikimedia/ Bibliothèque municipale de Lyon) 

https://static.actu.fr/uploads/2022/05/place-bellecour-parking-4.jpg


 

L’aménagement du métro de la place Bellecour avant sa mise en service. (©Wikimedia/ Bibliothèque municipale de 
Lyon) 

Quelques années plus tard, en avril 1978, c’est l’inauguration de la ligne A de métro avec l’arrêt 
Bellecour qui va permettre de réduire la place de l’automobile en privilégiant les déplacements vers le 
centre en transports en commun. 

Cette transformation radicale de la place Bellecour en y chassant sa voiture n’est pas isolée en 
France. À Nancy (Meurthe-et-Moselle), la place Stanislas classée au patrimoine mondial de 
l’Unesco, était aussi un parking avant de devenir piétonne. À Toulouse, la place du Capitole était aussi 
un vaste parking. 

 

_________________________________________________________________________________ 

Nous conseillons aussi la visite de cette page : https://jevisitelyon.com/histoire-de-la-place-bellecour-
de-lantiquite-a-nos-jours/  

  

https://actu.fr/grand-est/nancy_54395/monument-prefere-des-francais-ces-5-choses-a-savoir-sur-la-place-stanislas-de-nancy_44898675.html
https://actu.fr/occitanie/toulouse_31555/toulouse-voici-une-image-totalement-saugrenue-la-place-capitole-dans-annees-1960_21947713.html
https://actu.fr/occitanie/toulouse_31555/toulouse-voici-une-image-totalement-saugrenue-la-place-capitole-dans-annees-1960_21947713.html
https://jevisitelyon.com/histoire-de-la-place-bellecour-de-lantiquite-a-nos-jours/
https://jevisitelyon.com/histoire-de-la-place-bellecour-de-lantiquite-a-nos-jours/


Lyon Capitale – 20 janvier 

 
La Grande Librairie retrouve le palais de la Bourse © Sandrine Thesillat – Quais du Polar 

Quais du Polar 2026 : 133 auteurs attendus à Lyon 
•  20 janvier 2026 À 08:59 par La Rédaction 

Du 3 au 5 avril 2026, le festival Quais du Polar réunira à Lyon 133 auteurs 
et autrices venus de 21 pays. Une édition placée sous le signe des sciences 
et de la fiction, avec de nombreux prix littéraires au programme. 
Le festival Quais du Polar dévoile une programmation particulièrement riche pour sa 22e 
édition, organisée du 3 au 5 avril 2026 à Lyon. Pas moins de 133 auteurs et autrices, 
représentant 21 nationalités, sont attendus sur les quais lyonnais, confirmant l’envergure 
internationale de l’événement dédié au roman noir et au thriller. 

Parmi les invités figurent de grands noms du polar français et étranger, tels que Don 
Winslow, M.J. Arlidge ou encore Henri Lœvenbruck. Cette édition s’articulera autour du 
thème "Chercheurs d’histoires : sciences et fictions", explorant les liens entre enquêtes 
littéraires et recherches scientifiques à travers rencontres et débats croisés entre 
écrivains et chercheurs. 

Le festival sera également marqué par l’annonce de plusieurs sélections de prix, dont le 
Prix Polar en séries – SCELF, qui distingue des œuvres au fort potentiel d’adaptation 
audiovisuelle. D’autres récompenses, littéraires, jeunesse ou bande dessinée, viendront 
rythmer ces trois jours, faisant de Quais du Polar un rendez-vous incontournable pour les 
amateurs du genre. 
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Actu Lyon – 22 janvier 

Lyon : cette enseigne de décoration, en redressement 
judiciaire, menacée dans le centre-ville 
L'enseigne de décoration Bouchara est dans la tourmente après avoir demandé son 
placement en redressement judiciaire. Elle possède un magasin en Presqu'île dans le centre 
de Lyon. 

 

La rue Grenette, qui traverse la Presqu’île de Lyon, a été transformé en couloir bus après un an de 
travaux. L’enseigne Bouchara est installée depuis plusieurs années dans la rue. (©Anthony Soudani / 
actu Lyon) 

Par Rédaction Lyon Publié le 21 janv. 2026 à 16h26 

Vers une nouvelle fermeture de boutique en Presqu’île dans le centre de Lyon ? Les magasins de 

décoration Bouchara, connus pour leur linge de lit et textiles de maison, ont demandé mercredi au 

tribunal des activités économiques de Paris leur placement en redressement judiciaire. L’enseigne est 
installée rue Grenette, en plein 2e arrondissement, où Gifi a récemment fermé ses portes. 

À lire aussi 

• Lyon : le commerce en Presqu’île en chute libre ? Un expert répond aux inquiétudes 

 

Un secteur de la décoration en crise 
Cette dernière, qui souhaiterait un repreneur, a justifié cette demande par « un environnement de 
marché durablement contraint », « une baisse des dépenses des ménages » et une concurrence qui 
s’intensifie, notamment de la part des « acteurs à bas prix et du e-commerce », sans citer nommément 
les géants asiatiques Shein et Temu. Elle a dit souhaiter « protéger les emplois » de ses 541 salariés 
en CDI. 

https://actu.fr/auteur/redaction-lyon
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/ztl-a-lyon-cette-rue-n-est-plus-completement-interdite-aux-voitures-la-mairie-cede-face-a-la-colere_63342769.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-gifi-ferme-son-magasin-en-presqu-ile-coup-dur-pour-le-geant-de-la-deco_62464655.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-le-commerce-en-presqu-ile-en-chute-libre-un-expert-repond-aux-inquietudes_62428065.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/grenoble_38185/grenoble-apres-un-report-l-arrivee-du-magasin-shein-confirmee-au-bhv-voici-quand_63695960.html


Bouchara dispose pour l’heure d’un réseau de 52 magasins en France, de Brest à La Rochelle en 
passant par Marseille, Lyon ou Nice. Elle a estimé son chiffre d’affaires pour 2025 à 82,5 millions 
d’euros, en baisse de 8,6 millions par rapport à 2024. 

Si le tribunal accepte ce placement en redressement judiciaire, s’ouvrirait alors une période 
d’observation de six mois pour l’entreprise en cessation de paiements, à l’issue de laquelle d’éventuels 
investisseurs pourraient formuler une offre de reprise pour tout ou une partie des magasins et des 
emplois. Pendant cette période, les magasins resteront ouverts, assure la direction. 

À lire aussi 

• Près de Lyon. Le centre The Village annonce des résultats insolents en plein marasme du commerce 

Une annonce « brutale » 
« Cette annonce brutale plonge les salariés dans une incertitude totale sur leur avenir professionnel », 
s’est inquiétée mercredi la Fédération CGT Commerce et Services dans un communiqué. « Les 
travailleuses et travailleurs n’ont pas à faire les frais des choix et/ou des erreurs stratégiques du 
patronat », a-t-elle ajouté. 

Pour expliquer ses difficultés, la direction de Bouchara a également avancé le ralentissement du 
marché immobilier. 

 

_______________________________________________________________________________ 

Actu Lyon – 24 janvier 

Interview Lyon. Malgré une période très difficile, "les 
piétonnisations sont favorables au commerce" 
Présidente de l’association commerçante My Presqu’île, qui représente 500 commerçants du centre de Lyon, 
Johanna Benedetti fait le point sur l'état du commerce lyonnais. 

 

La rue de l’Ancienne Préfecture, récemment transformée en zone de rencontres, dans le 2e arrondissement de 
Lyon. (©Nicolas Zaugra/actu Lyon) 

Par Rédaction Lyon Publié le 24 janv. 2026 à 7h08 

https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/villefontaine_38553/pres-de-lyon-le-centre-the-village-annonce-des-resultats-insolents-en-plein-marasme-du-commerce_63426912.html
https://actu.fr/auteur/redaction-lyon


Cet article est publié dans le magazine « nouveau Lyon » de janvier-février 2026 dans les kiosques depuis vendredi 
19 décembre 2025 dont actu Lyon est partenaire. 

Présidente de l’association commerçante My Presqu’île et de la boutique Les Poupées, Johanna 
Benedetti décrit les difficultés actuelles de la Presqu’île de Lyon. Elle va proposer un plan d’actions à 
destination des candidats aux élections municipales. 
 

« La situation du commerce n’est pas bonne en général » 
Actu : Est-ce que le commerce en Presqu’île se porte aussi mal qu’on le dit ? 

Johanna Benedetti : La situation du commerce n’est pas bonne en général. La Presqu’île n’échappe 
pas au contexte, même si elle est plus résiliente qu’ailleurs en France. La vente en ligne continue de 
progresser, que ce soit par les plateformes internationales (Amazon, Temu, Shein…) ou par le drive… 
Le consommateur se dit très favorable au commerce de proximité, mais il multiplie ses achats sur 
Internet. Il y a un confort à commander de chez soi. Depuis le Covid, on a du mal à accepter la baisse 
de la mobilité des clients. Cela pose d’ailleurs un gros problème pour le prêt-à-porter. 

Comment les commerçants peuvent-ils y résister ? 

JB : La montée en puissance de la vente en ligne questionne le produit que l’on offre au client. 
Aujourd’hui, on peut même prendre en photo un article en boutique et trouver le même ou un produit 
similaire au meilleur prix sur Internet. Le commerce indépendant a intérêt de repositionner son produit. 
Ensuite, venir en boutique doit être synonyme de contact, d’un lien convivial, de conseils, ce que 
n’apporte pas Internet. Il faut que l’expérience en ville soit aussi agréable qu’en magasin. 

Que pensez-vous de la taxe sur les petits colis ? 

JB : J’attends de voir. Il faudrait interdire les produits qui ne respectent pas les normes européennes. 
C’est une concurrence déloyale pour les artisans et les productions locales. Comment peut-on 
concevoir deux économies parallèles ? 

Quels sont les secteurs les plus en difficulté et ceux qui se portent mieux ? 

JB : Les soins à la personne s’en sortent bien : on ne peut pas être massé ou se faire couper les 
cheveux à distance. Le consommateur s’oriente vers le bien-être. Le secteur du loisir se porte aussi 
bien. Un certain type de restauration connaît plus de difficultés. Peut-être à cause du télétravail qui fait 
que certains bureaux sont à moitié vides. Le prêt-à-porter est le secteur qui souffre le plus. 

À lire aussi : Lyon. À cause du loyer « excessif », ce magasin historique de la rue de la République déménage 
 

« Qui a envie de s’installer au bord d’une 2×2 voies ? » 
Quels sont les secteurs géographiques, à l’intérieur de la Presqu’île, qui résistent le mieux ? 

JB : Le cœur de la Presqu’île, entre Bellecour et Cordeliers, va bien. En revanche, il y a un vrai 
manque de fréquentation dans les Pentes et au sud de Bellecour. Il n’y a que le cœur de la Presqu’île 
qui a bénéficié de plantations et d’aménagements. Il faudrait davantage intégrer la notion de parcours 
marchands. Pourquoi ne pas imaginer un carré piéton autour de la rue Victor-Hugo ? 
 
Quant aux Pentes, on nous a identifiés comme aire piétonne il y a deux ans, mais il n’y a pas eu de 
signalisation ni de reprise de la chaussée. Rien ne caractérise visuellement un espace piéton. Il 
faudrait matérialiser une porte d’entrée et penser les cheminements depuis la fin de la rue de la 
République et de la rue du Président-Herriot. 

Que pensez-vous de la Zone à trafic limité (ZTL) ? 

JB : Ce qui n’a pas aidé, c’est le manque de clarté du dispositif. Par exemple, les deux horaires de 
relèvement des bornes : 11 h 30 pour les aires piétonnes, 13 heures pour les autres rues. Le projet n’a 
peut-être pas été assez ambitieux. Nous sommes le deuxième cœur économique de France. Les 
commerçants de rues réaménagées, comme Émile-Zola ou Ancienne-Préfecture, sont satisfaits. J’ai 
toujours pensé que les piétonnisations étaient favorables au commerce. Qui a envie de s’installer au 
bord d’une 2x2 voies ? 

https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-a-cause-du-loyer-excessif-ce-magasin-historique-de-la-rue-de-la-republique-demenage_63366829.html


 

La rue de la République devenue piétonne dans le centre de Lyon. (©Ludivine Caporal/actu Lyon) 

 

« C’est une profession où l’on se sent très seul » 
Pourtant les commerçants expriment un attachement à la voiture… 

JB : La période de transition qui inclut la phase de travaux a été très difficile. C’est une profession où 
l’on se sent très seul. Je comprends les colères. 

Comment évoluent les valeurs locatives ? 

JB : Elles sont élevées, les loyers sont majorés au rythme de l’inflation. Alors que les commerçants 
paient plus cher leurs charges d’électricité sans pour autant pouvoir augmenter leurs prix. 

Que pèse le commerce indépendant face aux grandes enseignes ? 

JB : De 40 à 48 %, dans le secteur compris entre Perrache et le début des Pentes. La vraie force de 
la Presqu’île, c’est de conserver cette variété. D’ailleurs, les grandes enseignes tiennent à la présence 
des indépendants. Il faut les deux. Il faut aussi conserver des lieux de production, comme des 
boulangeries et des créateurs. C’est un enjeu de souveraineté. Pendant le confinement, nous avons 
fabriqué, avec la boutique Rose Carbone, plus de 10 000 masques parce que nous avions de la 
matière première en stock. Nous avons pu les offrir au personnel hospitalier. 

 

  



Le Progrès – 21 janvier 

  



Actu Lyon - 25 janvier 

Lyon. Cette commerçante ferme son magasin après 65 
ans : "La ville a été fermée" 
Marie-Jeanne Sellem annonce ce jeudi 22 janvier la fermeture de son commerce Jet Modélisme, 
véritable institution du centre-ville de Lyon depuis 65 ans. Elle explique pourquoi. 

 

C’est avec le cœur lourd que Marie-Jeanne Sellem ferme Jet Modélisme, son commerce ouvert depuis 
65 ans en Presqu’île de Lyon. (©Anthony Soudani / actu Lyon) 

Par Anthony Soudani Publié le 25 janv. 2026 à 6h44 

Elle ne pensait pas en arriver là… du moins pas comme cela. Marie-Jeanne Sellem annonce la 
fermeture de son commerce Jet Modélisme, véritable institution du centre-ville de Lyon depuis 65 

ans. Chute de la fréquentation depuis six mois, absence de repreneur… La gérante explique à notre 

rédaction pourquoi elle met la clé sous la porte à partir du 29 février prochain. 

 

« La fermeture de la Presqu’île fait beaucoup de mal » 
« La ville a été fermée », lâche-t-elle. « Regardez, il n’y a personne dehors », montre-t-elle en sortant 
de sa boutique dont une des deux entrées donne sur la place Saint-Nizier. Il est vrai que ce jeudi 
matin, il n’y a pas foule. « Depuis six mois (ndlr : date de la mise en place de la Zone à trafic limité), la 
fréquentation de mon magasin a chuté de 29-30% », assure-t-elle.  

Marie-Jeanne, qui ne manque d’humour, glisse : « Mon comptable a eu les cheveux qui se dressaient 
sur la tête. » Puis, immédiatement, elle réfute : « Ce n’est pas de la faute d’Internet, croyez-moi. Nous 

n’avons pas la même clientèle. » 

La commerçante assume de dire que le maire écologiste Grégory Doucet a « fermé la Presqu’île ». Et 

de lancer : « Il faut qu’on soit conscient que la fermeture de la Presqu’île fait beaucoup de mal. Ce 
n’est pas anecdotique. » 

https://actu.fr/auteur/anthony-soudani
https://actu.fr/lyon/
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-la-ztl-s-assouplit-face-aux-critiques-plusieurs-changements-a-venir-en-presqu-ile_63459754.html


« En étant poli, ça fait chier » 
Elle assure que son affaire était totalement viable jusqu’à juin 2025 et la mise en place de la Zone à 

trafic limité. Quand il s’agit d’évoquer l’absence de repreneur, là encore, Marie-Jeanne tacle la gestion 
des écologistes du centre-ville : « Qui veut acheter en l’état actuel des choses ? Quelle banque va 
accorder un crédit à un indépendant pour s’installer en Presqu’île ? Il n’y a que les gros groupes qui le 
peuvent maintenant. » 

Les clients, amateurs de modélisme, affluent dans sa boutique pour acheter « un dernier souvenir ». 
« En étant poli, ça fait chier », lance l’un d’entre eux. L’émotion est vive.  

 

Miniatures Lyon : « La ZTL fait fuir nos clients » 
Nous avons interrogé le magasin concurrent de Jet Modélisme, Miniatures Lyon, pour prendre la 
température. Situé rue de l’Ancienne Préfecture, le commerce est-il également impacté par une chute 
de la fréquentation en Presqu’île ?  

Stéphane Bonnier, le gérant, est affirmatif : « La ZTL fait fuir nos clients, c’est ça le problème. Tous les 
gens qui habitent à l’extérieur de Lyon ne viennent plus, donc nous sommes impactés. Nous, on a 

un site Internet, ce que n’a pas Jet. Mais on souffre grandement et je pense que c’est tout le 
commerce indépendant qui souffre. » 

 

Stéphane Bonnier, patron de Miniatures Lyon : « On est triste » 
Cependant, le commerçant ne cache pas que le modélisme n’est pas l’activité la plus en vogue du 

moment et qui permet d’avoir un haut niveau de rentabilité. « Ce sont des entreprises qui sont difficiles 
à transmettre. Ce n’est pas facile de retrouver un repreneur. » 

En attendant, il reste un mois pour profiter de Jet Modélisme. « On est triste, avant avec le Train Bleu, 
nous étions trois en ville et c’était une bonne chose. Maintenant, nous serons le seul magasin de 
modélisme… », glisse Stéphane Bonnier qui affirme son soutien à Marie-Jeanne Sellem et son 
institution. 

 

  

La réponse de l'adjoint au maire Valentin Lungenstrass 

Interrogé par actu Lyon mi-janvier au sujet des difficultés des commerces situés à l'intérieur de la 
Zone à trafic limité en Presqu'île, l'adjoint au maire Valentin Lungenstrass a répondu sur la situation 
globale. 
 
"Je tiens à rappeler, au-delà du vécu de chacun en Presqu'île, que la fréquentation des métros a 
évolué significativement depuis 2019 : +31% à Hôtel de ville, +27% à Cordeliers. Il faut noter que les 
fêtes de fin d'année sont très dynamiques, tant du côté des parkings publics qui sont remplis, que 
du réseau TCL. C'était également le cas fin 2025", dit-il. 
 
"Nous partageons l'inquiétude des commerces de proximité quant à la crise économique. Le sujet 
de la presqu'île n'est pas celui de la fréquentation qui est toujours excellente – chacun pourra 
l'observer le week-end –, mais bien celui de la consommation. De nombreux retours et enquêtes (en 
France) vont dans le sens d'une baisse du pouvoir d'achat, donc d'une baisse du "panier moyen". La 
crise économique est bien réelle, affectant les prix de produits essentiels tant pour les particuliers 
qui réduisent leurs achats non "essentiels", que pour les commerçants qui doivent réduire leurs 
marges et/ou faire évoluer leurs prix. Selon le baromètre Shopify de mai 2025, les ménages coupent 
dans l'ameublement (48 %), l'électronique (46 %) et l'habillement (43 %)", ajoute l'élu écologiste. 



La Tribune – 20 janvier 

Lyon 1er. Après 65 ans, l’enseigne Jet Modélisme ferme définitivement ses portes 
Julia Paret - 20 janvier 2026 

   

La boutique Jet Modélisme, place Saint-Nizier, va fermer le 28 février, faute de repreneur. 

 
Place Saint-Nizier, la boutique Jet Modélisme va ferme le 28 février. © Instagram Jet Modélisme 

Située 1 place Saint-Nizier, la boutique Jet Modélisme était un repère incontournable pour 
les passionnés. Selon nos confrères du Progrès, le 28 février, le grand spécialiste du 
modélisme de voitures, bateaux et avion, de l’outillage, de miniatures et de maquettes va 
fermer, faute de repreneur. 

Une première boutique avait ouvert en 1961 rue du président Edouard Herriot (Lyon 2e), 
avant de déménager dans un local plus grand en 1966 rue de la Fromagerie (Lyon 1er). C’est 
en 1972 que l’enseigne s’installe à son emplacement actuel. 

La boutique créée par Alexandre Sellem a été le repère de plusieurs générations. Cependant, 
constatant que les clients se font de plus en plus rares et n’ayant pas trouvé preneur, la 
famille est contrainte de baisser définitivement le rideau. 

  

https://tribunedelyon.fr/auteur/juliaparet/
https://c.leprogres.fr/economie/2026/01/20/nouvelle-fermeture-en-presqu-ile-une-institution-tire-le-rideau-apres-65-ans-d-activite


La Tribune – 21 janvier 

Lyon 2e. Maison Gloria, la brasserie tropicale qui va réchauffer la 
Presqu’île 
Audrey Grosclaude - 21 janvier 2026 

   

Après Tours et Clermont-Ferrand, le concept Maison Gloria du groupe Degenne s'installe dans les 
murs de l'ex-Institution, au cœur de la Presqu’île, pour proposer aux Lyonnais un concept de 
brasserie-bar à cocktails sous influence « tropicool ». 

 
L'intérieur imaginé de Maison Gloria, le remplacement de l'Institution. © DR 

Adresse emblématique de la Presqu’île depuis le XIXe siècle, l’Institution passe aux couleurs solaires 
de Maison Gloria, rachetée pour un peu plus de 5 millions d’euros par le groupe français Degenne à la 
famille Castaldo. Degenne compte déjà une dizaine d’adresses dans l’Hexagone. 

Après Tours et Clermont-Ferrand, Lyon sera la troisième enseigne Maison Gloria. Un concept ultra 
scénographié, imaginé par l’atelier d’architecture Where is Brian, avec décor branché et végétation 
luxuriante. « Comme si la nature reprenait ses droits sur le lieu », détaille Bastien Bouvier, l’un des 
associés. 

Exit les murs noirs et l’ambiance baroque de l’ère précédente, le nouveau spot s’articulera autour 
d’un vaste bar central, de teintes claires, de plafonds végétalisés, de tables réalisées à partir de 
volants de badminton recyclés et d’un duo de structures « nids cocons » en bambou, dont l’un 
surmontant la descente d’escaliers. 

Ambiance chic et jungle 
Avec 500 m², Lyon sera le plus « petit » des restaurants Maison Gloria, mais pas le moins 
spectaculaire de l’enseigne. Il reprendra l’esprit cuisines du monde sous la direction du chef Antoine 
Lamétairie. 

https://tribunedelyon.fr/auteur/agrosclaude/
https://tribunedelyon.fr/restaurants-gastronomie/lyon-2e-linstitution-vendue/
https://tribunedelyon.fr/restaurants-gastronomie/lyon-2e-linstitution-vendue/


Au menu ? Des recettes asiatiques (gyozas, pad thaï, tataki…) mais aussi du franco-français avec un 
cordon-bleu signature, des frites à la truffe ou encore de la burrata, pour la touche italienne. « Il 
faudra aussi goûter le bœuf maya, l’une de nos spécialités, un bœuf mariné avec sauce secrète (dans 
l’esprit Tigre qui pleure NDLR) », ajoute Valentin Degenne, également associé au projet aux côtés du 
Lyonnais Thomas Belleteste. 

Effet waouh et ambiance luxuriante pour le restaurant-bar à cocktails Maison Gloria. © DR 

Même éclectisme du côté des cocktails, « tous pensés pour créer de la surprise et faire le show », indique 
Bastien Bouvier. Le premier à goûter ? L’Hibiscus Pisco Sour, « hyper-instagrammable avec sa couleur 
rose et son topping fleurs », détaille Valentin Degenne. 

Si le positionnement tarifaire n’est pas totalement arrêté, Maison Gloria annonce des prix plutôt 
premium avec « un ticket moyen autour de 38/40 euros, avec néanmoins des plats du jour autour de 
15 euros », insiste Bastien Bouvier. 

Maison Gloria. Ouvert 7 jours/7 de 7h à 1h du matin. 
Ouverture annoncée pour la deuxième quinzaine de février. 

  



Le Progrès – 18 janvier 

Lyon : la brasserie L’Institution disparait et devient Maison Gloria 

Lyon : la brasserie L’Institution disparait et devient Maison Gloria 

  C’est une page qui se tourne dans le paysage de la restauration lyonnaise. 

Implantée rue de la République depuis 14 ans, L’Institution va disparaître au profit de Maison Gloria, 
un concept déjà déployé par le groupe Degenne à Clermont-Ferrand et à Tours. 

L’objectif est clair : rompre avec le modèle historique de la brasserie pour relancer l’activité 
économique du site, jugée en perte de vitesse malgré des derniers mois positifs. Selon Lyon People, le 
groupe familial mise sur une transformation profonde de l’offre, de l’image et des usages pour capter 
une clientèle renouvelée, aussi bien en journée qu’en soirée. 

Maison Gloria proposera une cuisine du monde, largement orientée vers le partage, avec une carte 
structurée autour de produits premium (bœuf Wagyu, truffe, pêche du jour) et de plats conçus pour 
une consommation conviviale. Le modèle économique repose également sur le développement du 
service du soir, jusqu’ici moins exploité par l’établissement. 

Le bar devient un élément central du dispositif, avec une offre de cocktails élargie, incluant des 
créations sans alcool, des cocktails chauds et une carte de thés renforcée. L’arrivée d’un chef barman 
doit permettre d’augmenter le panier moyen tout en générant du flux en continu. 

5 millions d’euros 

Pour porter ce changement d’ADN, le groupe Degenne a engagé plus de 5 millions d’euros 
d’investissement, un montant significatif à l’échelle du groupe. La refonte architecturale, confiée à 
l’agence Where Is Brian, marque une rupture nette avec l’ancienne identité : façades repeintes, décor 
végétalisé, grand bar central et ambiance inspirée de l’Amérique latine. 

Le pari est assumé : transformer une institution lyonnaise en un lieu à forte valeur d’image, pensé 
pour les réseaux sociaux et pour une clientèle urbaine en quête d’expérience autant que de 
restauration. Maison Gloria Lyon doit ouvrir ses portes fin février, avec l’ambition de rester sur un 
positionnement tarifaire accessible, malgré la montée en gamme du concept. Pour le groupe Degenne, 
la réussite de cette implantation lyonnaise est stratégique, tant le site de la rue de la République 
constitue une vitrine commerciale majeure. 
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Commerce à Lyon. Cet opticien est l'un des meilleurs au 
monde, selon ce classement 
Loulou, opticien lyonnais situé dans le 2e arrondissement de Lyon, vient d'être classé 2e dans le Top 5 des meilleurs 
opticiens du monde par le magazine spécialisé Eyestylist. 

 

L’opticien, Loulou, a été classé deuxième dans le Top 5 des meilleurs opticiens du monde par le magazine 
Eyestylist. (©Ludivine Caporal/ actu Lyon) 

Par Emma Ressegaire Publié le 24 janv. 2026 à 7h38 

C’est une consécration internationale pour cet opticien lyonnais.  

La boutique de lunettes, Loulou, récemment installée au n°14 de la rue Gasparin (Lyon 2e), vient d’être classée 2e 

dans le Top 5 des meilleurs opticiens du monde par le magazine spécialisé international Eyestylist.  

« C’était assez inattendu pour nous, ils ne nous avaient pas sollicités et c’est tombé comme ça », nous confie 
Michaël Lalande, fondateur de l’enseigne, qui se réjouit de cette distinction.  

Design, expérience client et lunettes de créateurs 
Ce classement met en lumière les concepts stores optiques les plus inspirants à travers le monde, reconnus pour 

leur design, leur expérience client et leur sélection de lunettes haut de gamme. 

C’est donc une très belle position dans ce classement qui place l’adresse lyonnaise aux côtés d’adresses 
internationales emblématiques comme Tokyo, Séoul, Milan ou encore Los Angeles. 

D’après le magazine, Loulou s’est distingué par la qualité de son nouvel espace, pensé comme un écrin 
privilégié pour présenter des collections rares et avant-gardistes. « Je pense que, ce qui fait notre force, c’est notre 

approche nouvelle du métier c’est-à-dire aller chercher les nouveautés et donner la confiance aux designers », 
commente le fondateur. 

800 modèles à la vente 
La boutique lyonnaise propose « une expérience client élevée, inspirée des codes de l’hôtellerie de luxe et du 

design minimaliste, avec une attention particulière portée à chaque détail, de l’agencement des espaces à la 
sélection des marques présentées », indique-t-elle sur son site internet. 

Dans le magasin, 800 lunettes sont à la vente mais seulement une centaine sont exposées. « On ne veut pas laisser 

le client se débrouiller seul face à un mur de lunettes. On parle avec lui pour déterminer ce qu’il souhaite et ensuite, 
nous lui faisons une sélection », explique Michaël Lalande.  

Loulou offre une sélection pointue de lunettes de créateurs internationaux incluant des marques innovantes et les 

dernières collections émergentes. « On essaye de trouver la marque intéressante qui sort du lot », conclut 
l’entrepreneur.  

 

https://actu.fr/auteur/emma-ressegaire
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123
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